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Le Kiosk est une librairie militante située dans le 
quartier d’Arnaud Bernard ouverte les lundi et 
vendredi soir de 17h à 20h et plus si affinité. 

Vous y trouverez de nombreux ouvrages de petites 
maisons d’éditions indépendantes, principalement 

tournées vers la relecture d’une histoire sociale 
oubliée, mais aussi vers toutes les formes de luttes 
existantes. Vous y trouverez des romans, des livres 

d’histoire, des contes, des analyses…
Mais le Kiosk est aussi un lieu de vie, avec une 
connexion internet, des dizaines de brochures 

d’actualité et dix ans d’archives de brochures, un 
système de troc de graines, une DVD’thèque 

(en reconstruction) , de la musique, des journaux et 
de nombreuses revues, le tout régulièrement débattu. 
Nous organisons aussi, environ un lundi sur deux des 

projections ou des débats autour de livres ou 
de films qui nous ont plu dernièrement. 

Le Kiosk ne fait pas de bénéfice et cherche 
à développer la gratuité.

N’hésitez pas à amener vos brochures, vos 
magazines, vos idées ou juste vous même. 

On vous y attend !



LUNDI 14 AVRIL

20H30
CYCLE IRLANDAIS AVEC PONEY 
KIDS, MACADAM COWBOYS 
EN CAVALE, un film de Magali 
Chapelan, 2012, 52mn
Projection en présence de la 
réalisatrice

On les surnomme les « Poney Kids » : 
ce sont des enfants ou des ados qui 
vivent dans la banlieue de Dublin. 
Ils élèvent eux-mêmes leurs chevaux 
en milieu urbain. A cru sur leurs 
poneys, ces enfants du prolétariat 
cavalent dans les rues, les parcs 
publics, les autoroutes de la ville... 
Mais, au rire des enfants, s’opposent 
les autorités municipales qui 
voudraient faire de Dublin une ville 
aseptisée et destinée avant tout 
aux businessmen et aux classes 
moyennes...

LUNDI 28 AVRIL

20H30
MOI, PIERRE RIVIÈRE, AYANT 
ÉGORGÉ MA MÈRE, MA SOEUR 
ET MON FRÈRE, un film de René 
Allio, 1976, 2h05mn

LUNDI 12 MAI

20H30
LA MARCHE SUR ROME, 
un film de Dino Risi, 1994, 1h34mn
Le film évoque la Marche sur 
Rome de Mussolini à travers les 
aventures comiques et piteuses 
de deux chemises noires, anciens 
combattants de la Première Guerre 
mondiale, fraîchement convertis et 
particulièrement naïfs.
À travers leurs déconvenues 
cocasses, qu’ils enregistrent 
scrupuleusement en biffant une 

LUNDI 19 MAI

20H30
EDVARD MUNCH, 
LA DANSE DE LA VIE, un film 
de Peter Watkins, 2005 ,3h05mn. 
Edvard Munch, la danse de la vie, 
présenté comme un documentaire 
d’époque, retrace les débuts de 
la carrière artistique du peintre 
expressioniste norvégien Edvard 
Munch (1887-1901). 
De ses recherches picturales à la 
réception de son œuvre par le 
public et les critiques, des drames 
amoureux à la peur de la maladie 
qui s’abat sur sa famille telle une 
malédiction, de son rejet de la 
société bourgeoise à son accueil par 
des groupes anarchistes ou d’artistes 
révolutionnaires, le film brosse un 
portrait subjectif et intime de Munch 
tout en liant l’artiste à son époque et 
aux grands mouvements culturels et 
sociaux qui agitent cette fin du XIXe 
siècle.

LUNDI 26 MAI

20H30
SOIRÉE/DISCUT « IL N’Y AURA 
PAS D’ÉOLIENNES INDUSTRIELLES 
NI À CAMARADE NI AILLEURS !, 

Depuis 2007, un projet d'éoliennes 
industrielles est en cours à 
Camarades (Ariège).
La population et la mairie ne l'ont 
appris que 4 ans plus tard.
Fort de l'expérience du Levézou        
(Aveyron) et de la Montagne Noire, 
la majorité de la population est 
contre cette implantation - saccage.
Une occasion de dénoncer l'arnaque 
de l'industrie repeinte en verte avec 
l'association «En avant camarades ! »

Le 3 juin 1835, Pierre Rivière, un 
jeune paysan normand de vingt 
ans, égorge à coups de serpe sa 
mère, sa soeur Victoire et son jeune 
frère Jules. Il prend la fuite et erre 
plusieurs semaines dans les bois 
avant de se faire arrêter. 
A peine emprisonné, le meurtrier, 
que la plupart des témoins décriront 
comme un garçon au comportement 
étrange, voire sous les traits d’un 
idiot, entreprend la rédaction 
d’un épais mémoire, texte d’une 
stupéfiante beauté, véritable 
autobiographie dans laquelle il 
expose les raisons qui l’on conduit 
à son geste : délivrer son père des 
« peines et afflictions » que lui faisait 
subir son épouse depuis le premier 
jour de leur mariage.

à une les promesses fascistes au 
fur et à mesure de leur trahison, 
les deux personnages perdent 
progressivement leurs illusions.
Le film s’achève sur l’entrée dans 
Rome, présentée par des images 
d’archives, au moment même où 
les deux compagnons décident de 
quitter, écœurés, le mouvement 
fasciste.


